
L'élevage de la caille, une filière à développer 

 

La coturniculture ou l’élevage de la caille est une activité qui reste encore très 
méconnue à Madagascar. Aux environs de 50.000 ariary le kilo à Madagascar, le 
marché est encore loin d’être satisfait car on ne trouve les cailles que dans les 
grandes surfaces, par l’intermédiaire de grossistes spécialisés ou directement 
auprès des éleveurs. Pourtant, à partir d’un élevage à cycle court, la caille peut 
être abattue à partir de 35 jours. Elle peut ainsi représenter un taux de rendement 
brut plus élevé que celui du poulet de chair. La coturniculture est une activité 
qui peut être très rentable et ne nécessite pas beaucoup d’investissements. 
La caille est cette petite volaille très prisée pendant les périodes de fêtes et que 
l’on retrouve dans bon nombre d’étals de supermarchés. A l’origine, la variété 
de caille scientifiquement appelée «Coturnix japonica», était un gibier chassé 
pour la qualité de sa chair mais au fil du temps les hommes l’ont domestiquée. Il 
s’agit d’ailleurs de l’unique variété de caille au monde qu’on peut élever et 
consommer, étant donné qu’elle est la seule qui pond en captivité.  
D’après nos sources, la production nationale est actuellement autour de 6.000 
têtes et de quelques milliers d’œufs. Le développement de cette filière avicole 
pourrait constituer une activité génératrice de revenus pour ceux qui veulent se 
lancer dans l’entreprenariat. D’autant que les œufs de caille ont des propriétés 
convenablement bonnes pour la santé. C’est un marché qui pourrait bien se 
développer dans les années à venir. 

 

Karine Man  

 


